
d'acee langiie fturent tels que M.le Grand Vicaire,
quiayaitpresqu'un diocèseà desservii:,et. dont les
occupaei9ns; taink îtelleMent multi pliées,-. qu'il;
l ayait,.presqu'aucun. moment, a consacrer à son

élève,.!, sechgea des fraisde son éduation, et
Pepoyaalair, son. cours classigli .au collége de
INicolet..

pepetit paysan,. ave. son bonnet b leu, ses pan-,
talons de toile du paysses habits de grosse 4tffe,
ses souliers à,.courroies,. ses nianières inculteset
updeu.þrusques, prèta d'abord.à rire, à sa première
apparition dansi la conmupauté, et ses conpagnons
d'étude pasèrent un.beu quart d'heure à fai
1 ngen.taire .de tout, cequi, àt leurs yeux, rendait,
leur nou.veau compagnon si ridicule. Les-quolibets,.
les surnoms, les grimaces, les éclats de- rire, rien ne
manquaàla scène comique qui fut jouée aix dépens
dunouvelarrivé. Mais -Pobjet do. cette mauvaise
comédie, regardait se .agresseurs: en faè, et sens.
blait leur dire : ira zen g'u rira le dernier,; etil
ne. fut. pas. long. sausavoir, ;raisondes« drôles, qui
avaient cru en faire; unbouffon. Franchir la:dis-
tance de la..réréation;a la 'classefut pliis que
sufisant,,pour, démontrer ša supériorité sur eux.
En effet, ds la.econde semaine,1 était le premier,
de sa classe, et laissai'tloin derrière lui les mauvais
farceurs qui; paraissien croireg, ue l'abitfait 'le
moine, etque le capot dedralifin doittoujours..Pem-
portér sur, étoffe grossère. ..L'esprit-d'obsérvation
du jeune Edouard était tel, que de .et:instant, il
coDnutun zvéritable, dédain, un ·souverain mépris
ppur»s.fatsqui font passer les soins du.corps
devant. la1 culture d -lintelligence et des.autres
facultés, et, cette-aversion ,no le quitta: jamais. En
-vé.tablphilosophe, il répétait ians cesse que:ceux
qui cherchent à attirer les 'regards par les vain.


